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POMMES DE TERRE 

La culture des pommes de terre en Ontatio a ete particulierement difficile depuis le debut des annees 
1990 a cause des pressions extremement foties exercees par les ellllemis des cultures et de l'absence 
de nouveaux pesticides. Voici comment les producteurs du comte d'Alliston ont reagi. 

Les pomtnes de terres sont cultivees dans les terrains de loam sableux de trois regions de la province 
(Essex-Kent, Alliston et Shelburne). Dans la region d'Alliston, 10 000 acres de terres sont consacrees 
ptincipalement a la culture de la pomme de terre de transfonnation. La culture est intensive, Ia 
rotation minimale, et on utilise beaucoup de pesticides. Les producteurs ont investi enonnement dans 
l'achat d'equipements et d'installations d'entreposage specialisees. ll n'est pas rare que des champs 
faisant ]'objet d'w1e rotation jouxtent des champs ou il n'y a pas de rotation. 

ENSEMBLE D'ORGANISMES NUISIBLESPEST COMPLEX 

INSECTES 

Doryphore de Ia 
pomme de terre 
Pucerons 
Cicadelles 
Vers til-de-fer 
Punaise terne 
Altises 

MALADIES 

Mildiou 
Brulure alternarienne 
Fletrissure verticillienne 
Fletrissure bacteriennee 
Gale 
Jambe noire 
Pourriture fusarienne 
du planton 
Pourriture seche fusarienne 
Virus Y, souche necrotique 
Rhizoctonie 

METHODES DE LUTTE INTEGREE 

Surveillance 

MAUVAISES HERBES 

Chou gras 
Souchet comestible 
Prele 
Pied-de-coq 

.,. 90 pour 100 des hectares cultives dans les regions de Shelbume et d'Alliston font I' objet d'une 
surveillance . 

.,. Chaque surveillant est responsable de 400 a 500 acres . 

.,. Le cofit du progrme est de 13 $l'acre. 

Assainissement- pour reduire I' incidence des maladies 
.,. Mildiou : destruction des dechets et des plantes spontanees . 
.,. Vetiicillium : brfilage des dechets du defanage . 
.,. Pouniture annulaire : desinfection des planteuses, des organes de coupe et d'excavation et des 

lames niveleuses. 

Rotation des cultures 
.,. Utilisee par 85 pour cent des producteurs, mais comme la majeure patiie des terres sont plantees en 

pomtnes de ten e, la pression des ravageurs est grande. 
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Gestion de la resistance 
.,.. Le doryphore est l'ennemi des cultures de pomme de terre qui pose le plus grave probleme de 

resistance aux insecticides . 
.,.. Les controles reguliers permettent de determiner le moment le plus propice pour !'intervention 

contre les jeunes larves . 
.,.. Des tests sont effectues avant les traitements pour determiner quels sont les produits qui risquent 

d'etre les plus effi.caces . 
.,.. On fait la rotation des families chimiques. 

Modeles 
.,.. Le modele Blytcast aide les producteurs a !utter contre les principales maladies de la pomme de 

terre. 

Biotechnologie 
.,.. Des pommes de terre transgeniques contenant un gene du B.t. sont actuellement testees au Canada . 
.,.. Ces plantes seront resistantes au doryphore puisqu'elles renferment le gene de !'insecticide et 

qu'elles fab1iquent leur propre B.t., qui est toxique aux especes nuisibles dans leurs divers stades. 

OBSTACLES A LA LUTTE INTEGREE 

.,.. Les possibilites de rotation sont limitees puisque : 
1> les exploitations sont tres specialisees -la region est presque exclusivement consacree ala 

production de la pomme de tene 
1> cette culture est adaptee a une gamme etroite de types de sols 
1> la lutte efficace contre le doryphore par la rotation des cultures exige un espacement d'au moins 

trois kilometres; or, la superficie des terres disponibles est plutot limitee 
.,.. ll n'y a pas beau coup de nouveaux pesticides 
... n existe peu de cultivars resistants. 

POMMES 

Les pommiers ont de tres nombreux ennemis. Ce type de culture a ete parmi les premiers au Canada a 
faire !'objet de programmes de lutte integree. Les producteurs de la Nouvelle-Ecosse pratiquent la lutte 
integree depuis les annees 1950. Depuis 1980, on a mis en oeuvre des programmes de lutte integree 
dans toutes les regions productrices de pommes du Canada. 

Les vergers ontariens sont con centres dans plusieurs regions situees pres des Grands Lacs. La biologie 
des especes nuisibles et les seuils d'intervention ont fait !'objet d'etudes approfondies, et il a ete 
relativement facile de dresser un portrait de la situation a l'echelle de la province, malgre les 
differences regionales dans la composition des populations d'organismes nuisibles. 

Neanmoins, les types d'organismes nuisibles et leurs proportions changent constamment, a mesure 
que l'industrie evolue pour adopter des systemes a haute densite et de nombreux nouveaux cultivars. 
En 1970, la mouche de la pollline, le carpocapse de la pollline, le charan~on de la pmne, les acariens 
et la gale etaient les principaux ennemis des vergers et les producteurs effectuaient des pulverisations 
hebdomadaires. Au cours des annees 1980, les vergers etaient examines et pulverises seulement 
toutes les trois semaines contre les principaux ravageurs. 

Certains des organismes nuisibles vivent dans les vergers; d'autres viennent d'arbres fruitiers 
abandonnes ou d'arbres indigenes. 
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ENSEMBLE D'ORGANISMES NUISIBLES 
I .............................................................. , .............................................................................................................................. . 

INSECTES 

Mouche de Ia pomme 
Carpocapse de Ia pomme 
Charan~on de Ia prune 
Cicadelle blanche 
du pommier 
Puceron lanigere . 
du pommier 
Puce ron vert du pommier 
Chenille a tente 
Punaise de Ia molene 1 

Tordeuse a bandes obliques 

MALADIES 

Tavelure de Ia pomme 
BrOiure bacterienne 
Blanc 
Rouilles 
Tache vesiculeuse 

METHODES DE LUTTE INTEGREE 

Methodes culturales 

ACARIENS 

Eriophyide du pommier 
Tetranyque a deux points 
Tetranyque rouge du pommier 

~On surveille de pres la nutrition des arbres par le biais de I' analyse des feuilles afin d'eviter une 
croissance excessive et les problemes d'organismes nuisibles qu'elle peut entraln.er (puceron 
lanigere et puceron vert). 
~ Les arbres sont elagues deux fois l'an pour demeurer bien aeres et plus faciles a pulveliser, ce qui 

reduit les problemes d'insectes et de maladies. 
1> Les debris d'elagage sont elimines pour reduire les lisques de maladies. 

~ Les pommes tombees sont ramassees a l'automne pour eviter d'attirer les organismes nuisibles; les 
arbres indigenes situes dans les environs sont elimines puisqu'ils peuvent servir de reservoirs 
d'organismes nuisibles. 

~ On peut utiliser des cultivars resistants ala tavelure pour reduire !'utilisation de fongicides. 

Modeles 
~ Les modeles servent a determiner le moment le plus propice des pulvelisations contre les 

ptincipaux ennemis des cultures. 
~ La surveillance des insectes s'appuie sur le nombre de degres-jours et les resultats des campagnes 

de piegeage aux pheromones. 
~ Les seuils d'intervention servent a determiner le moment le plus propice de mise en oeuvre des 

mesures de repression. 
~ Les dispositifs de prevision de la tavelure mesurent l'humidite des feuilles et la temperature, et 

renseignent sur le debut de la peliode d'infection. 

Controles 
~Des centaines d'hectares sont inspectes chaque semaine dans toutes les ptincipales regions de 

production de pommes. 
~ On procede a des echantillonnages des feuilles et des fruits, ala recolte d'insectes sur des toiles, ala 

capture dans des pieges a pheromones et dans des pieges collants. 
~ Les mesures d'intervention s'appuient sur les resultats des enquetes et sur les seuils d'intetvention. 
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Pesticides 
.,. On tient compte, au moment de choisir, du caractere benin des produits pour les insectes utiles . 
.,. On gere la selection de la resistance en alternant les families de pesticides et en evitant de repeter 

inutilement les applications par un choix plus precis du moment d'intervention. 

Lotte biologique 
.,. L'acarien predateur A. fallacis est achete et distlibue dans un groupe de vergers pour participer ala 

lutte contre les acruiens phytophages . 
.,. En Colombie-Blitannique, on a procede a des lachers de miles steliles du carpocapse de la 

pomme. 

Perturbation de la reproduction a I' aide de pheromones 
.,. Des distributeurs de pheromones diffusent l'odeur synthetique de la femelle du papillon nocturne, 

ce qui rend tres difficile la tache du mile de trouver une partenaire possible. 

La dependance a l'egru·d des fongicides persistera tant qu 'on n'a.t1ivera pas a mettre au point une 
vruiete resistante aux maladies qui soit acceptable aux consommateurs. En outre, beaucoup des 
pesticides actuels s'integrent mal dans les programmes de lutte integree- dans ce domaine, les Etats­
Unis ont cinq ans d'avance sur le Canada, et quinze ans sur !'Europe. La production biologique n'est 
toujours pas soutenue pru·les marches. 

PELOUSES 

La pluprut des compagnies d'entretien des pelouses servent une clientele urbaine qui attache une 
grande importance a l'appru·ence des pelouses. Par contre, un nombre de plus en plus grand de 
clients aimeraient que l'on reduise la quantite de pesticides utilisee. n n'existe pas actuellement 
d'entreplise independante procedant ala surveillance des ravageurs. 
Voici quels sont les services typiquement fournis pru· les compagnies d'entretien des pelouses : 
.,. traitements aux engrais - (2) au plintemps eta la fin de l'ete . 
.,. herbicides- (1) traitement pre-emergence contre la digitaire; (2) applications contre les 

mauvaises herbes a grandes feuilles . 
.. insecticides - (1) au milieu de l'ete contre la punaise des cereales . 
.,. traitements culturaux- aeration et sursemis. 

ENSEMBLE D'ORGANISMES NUISIBLES 

INSECTES 

Punaise velue 
Ver-blanc 
Hanneton europeen 
Scarabee japonais 

MALADIES 

Tache annulaire necrotique 
Brulure en plaques 
Moisissure des neiges 
Rouilles 

MAUVAISES HERBES 

Pissenlit 
Plantain 
Digitaire 
Autres graminees 
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METHODES DE LUTTE INTEGREES 

Les principes de la lutte integree sont souvent mal connus dans ce sectem: Toutefois, certaines 
compagnies cherchent peut-etre a en appliquer quelques-uns. 

Nutrition 
~ L'utilisation d'engrais et une tonte plus haute donnent des pelouses plus denses et en meilleure 

sante, mieux en mesure de concurrencer les mauvaises herbes. 
Traitements ponctuels 
~ On peut remplacer les traitements de la pelouse entiere par des traitements ponctuels. 

C> Le traitement post-emergence contre la digitaire se prete bien a cette technique. 
Surveillance 
~ n existe des methodes de surveillance des populations de punaise velue et de larves de hannetons 

europeens. 
Determination du moment propice pour les pulverisations 
~ On peut utiliser les stades de croissance des plantes corrune reperes pour la determination du 

moment le plus propice pour les pulverisations. 
Varietes resistantes 
~ ll est reconunande d'utiliser des varietes qui resistent aux maladies et aux insectes. 
~ ll existe des varietes adaptees a diverses conditions de croissance (zones ombragees, soleil, 

secheresse) 0 

CONCOMBRES DE SERRES 

Un nombre croissant de producteurs de legumes de serre de la Colombie-Blitannique et de l'Ontalio 
utilisent les methodes de la lutte integree. Les progranunes actuels de lutte integree sont un amalgame 
de methodes chimiques, biologiques et culturales. 

La superficie moyenne des serres onta.tiennes est de 1,5 hectares. La superficie to tale des terres 
consacrees ala serriculture en Ontario atteint environ 170 acres. On pratique la lutte biologique sur 
28 p. 100 de cette superficie, et le qurui de la superficie totale fait l'objet de progranunes de 
surveillance. ll existe en general une recolte ptintaniere (fin decembre ou debut janvier) et une 
recolte automnale (juillet a aout) 0 

Les producteurs ont tendance a etre bien organises, bien informes et geographiquement concentres, 
ce qui facilite la mise en oeuvre des progranunes de lutte integree. 
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ENSEMBLE D'ORGANISMES NUISIBLES 

INSECTES 

Thrips des petits fruits 
Sciarides 
Pucerons du eaton 
Aleurode des serres 
Aleurode de Ia patate douce 
Chrysomele du concombre 
Lepidopteres 

MALADIES 

Groupe de virus 
Pourriture noire 
Pourridies 
Blanc 

METHODES DE LUTTE INTEGREE 

Assainissement 

ACARI ENS 

Tetranyque a deux points 

~ Operation tres importante - Apres la recolte p1intaniere, les senes sont fermees pour sept jours et 
chauffees a 54-6o°C pour tuer les ravageurs; on elimine egalement les mauvaises herbes a l'intelieur 
eta l'extelieur. 

~ Les mauvaises herbes peuvent constituer, toute l'annee, des sources importantes d'acaliens et 
d'insectes nuisibles. 

~ On utilise des moustiquaires pour proteger les senes contre les insectes. 
~ On utilise la sterilisation ala vapem pom eliminer les thlips, les acaliens et les agents pathogenes 

des milieux de croissance. 

Surveillance 
~Des panneaux collants bleus ou jaunes peuvent pe1mettre la detection des populations d'aleurodes, 

de thlips et de scimides. 
~Des pieges peuvent permettre la capture d'insectes avant que leur presence ne devienne evidente sur 

les plantes. 
~ L'examen direct du feuillage peut aussi permettre la detection d'organismes nuisibles comme les 

acaliens et les pucerons. 

Lotte biologique 
~ On a deja eu recours avec succes a des predatems et a des parasites pour .Iutter contre les 

plincipaux ravageurs des serres. 
~ Les serres se pretent bien ala lutte biologique puisque ce sont des milieux fermes et climatises. 
~ Les lachers de predateurs sont effectues des que les ennemis des cultures sont identifies. 

1> Les taux de lachers ne sont pas exacts; ils sont adaptes a la situation et dependent du ravageur 
vise, de l'espece utile utilisee et de la region. 

OBSTACLES A LA LUTTE INTEGREE 

U faut continuer a ameliorer la qualite des agents de lutte biologique. En outre, les producteurs ont 
besoin d'en apprendre davantage sur !'utilisation des agents de lutte biologique. Finalement, il n'existe 
toujours pas de protocole d'homologation pour les agents de lutte biologique. 
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